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Dimanche 14 septembre 2025  24èmedimanche de la Croix Glorieuse  —  Année C 
 

« Il faut que le Fils de l’homme soit élevé »  
 

 
Évangile selon St Jean (Jn 3, 13-17) 

 

En ce temps-là, Jésus disait à Nicodème :  
 

« Nul n’est monté au ciel sinon celui qui est descendu du ciel, le Fils de l’homme.  
De même que le serpent de bronze fut élevé par Moïse dans le désert, ainsi faut-il que le 
Fils de l’homme soit élevé, afin qu’en lui tout homme qui croit ait la vie éternelle.  
Car Dieu a tellement aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit 
en lui ne se perde pas, mais obtienne la vie éternelle.  
Car Dieu a envoyé son Fils dans le monde, non pas pour juger le monde, mais pour que, 
par lui, le monde soit sauvé. » 

 
 
 

Homélie du Père Jean-Jacques SAWADOGO 
 

« Nous t’adorons, ô Christ, et nous te bénissons,  

parce que tu as racheté le monde par ta sainte Croix » 
 

Bien chers frères et sœurs,  

En ce 24è dimanche du Temps ordinaire, nous célébrons la fête de la Croix Glorieuse, 

et l’église nous invite à cet effet à contempler le mystère de la Croix, non pas comme un 

instrument de supplice et de mort, mais comme l’arbre de vie, le signe de notre salut et la 

manifestation suprême de l’amour de Dieu. Dans notre entendement, la Croix est souvent 

perçue comme un symbole de douleur, d’humiliation, de punition et de malédiction. 

Cependant, en cette fête de la Croix Glorieuse, les textes liturgiques nous exhortent à voir la 

croix sous un autre angle : celui du salut et de l’amour triomphant. 

En effet, dans la première lecture, quand les Fils d’Israël étaient face aux serpents à la 

morsure brulante, Dieu ordonna à Moise d’ériger un serpent de bronze et de le dresser au 

sommet d’un mât, afin que quiconque fût mordu par un serpent, et qu’il regardait vers le 

serpent de bronze, il restait en vie. Selon la tradition de l’Église, ce serpent de bronze dressé 

au sommet du mât symbolisait la Croix du Christ dressé au Golgotha. Ainsi pouvons-nous 

affirmer que ce qui était autrefois source de mort, devient par la volonté de Dieu un instrument 

de guérison et de vie. Dans le désert, celles et ceux qui regardaient le serpent de bronze étaient 

guéris. De même, quiconque fixe son regard sur le Crucifié reçoit la guérison intérieure, le 

pardon et la force de vivre. La Croix nous rappelle que nos souffrances, unies à celles du 

Christ, ne sont jamais vaines. Elles peuvent devenir fécondes, porteuses de vie et de 

résurrection.  

 

 



 

 

Dans l’Évangile, Jésus nous révèle le sens profond de la Croix : « Comme Moïse éleva 

le serpent de bronze dans le désert, ainsi faut-il que le Fils de l’Homme soit élevé, afin qu’en 

lui tout homme qui croit ait la vie éternelle ». La Croix, qui semblait être un échec, devient 

l’élévation de Jésus, non seulement sur le bois, mais aussi dans la gloire du Père. De plus, 

Saint Jean va plus loin en rappelant que la Croix est le signe de l’amour infini de Dieu. En 

effet, écrit-il : « Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique ». Le don de Jésus 

sur la Croix n’est pas une punition imposée par le Père, mais un acte d’amour. Le Christ a pris 

sur lui notre péché, non pour nous condamner, mais pour nous sauver. Chaque fois que nous 

faisons le signe de la Croix, nous rappelons que nous sommes marqués par cet amour 

inépuisable.  

Bien aimés de Dieu, en cette fête de l’Exaltation de la Sainte Croix, nous sommes invités 

à poser un regard renouvelé sur nos propres croix, c’est-à-dire les souffrances, les épreuves, 

les difficultés que nous rencontrons ou que nous vivons. Par la Croix du Christ, nous savons 

que ces croix peuvent être transformées en source de vie et de résurrection si nous les offrons 

à Dieu avec foi et amour. La Croix qui était un instrument de malédiction, est devenue pour 

nous un signe de victoire et d’espérance. En contemplant la Croix du Christ, nous découvrons 

que le chemin de la vie passe par le don de soi et l’amour. Soyons donc des chrétiennes et des 

chrétiens convaincus et convaincants dans nos différents milieux de vie et sachons que par la 

Croix, Dieu nous conduira à la vie éternelle.  

Que cette fête de la Croix Glorieuse ravive en nous l’espérance et la force de porter nos 

propres croix, en union avec Jésus, source de notre salut et avec sa Sainte Mère notre Dame 

des Douleurs toujours aux pieds de la Croix de son Fils pour prier et intercéder pour nous.  

 

Amen.  
 

 
 
 
 

 


